
ÉTUDE BIBLIQUE PRÉPARÉE PAR PAULIN BÉDARD SUR GENÈSE 17

GENÈSE 17:1-8  -  L’ALLIANCE CONFIRMÉE

Nous avançons toujours dans l’histoire de la promesse.  La promesse porte ici le nom d’alliance 
(“berith”).  Le mot alliance est utilisé 13 fois en tout dans notre chapitre.  Ça doit être important.  
C’est la même alliance que celle qui a déjà été confirmée en Gen. 15 et qui avait été commencée bien 
avant.  Dieu ne change pas sa promesse.  Mais Dieu ne perd pas son temps à simplement répéter ce 
qu’il a déjà dit.  Il avance.  Il ajoute des éléments nouveaux.  Étant donné l’épisode avec Agar et 
Ismaël, il était nécessaire que l’alliance soit confirmée.  En plus, Dieu donne à Abram de nouvelles 
précisions.

Thème:  En confirmant son alliance, Dieu révèle sa toute-puissance.

1. Le nom de Celui qui confirme son alliance
2. Les obligations dans l’alliance
3. Les promesses de l’alliance
4. Les partenaires dans l’alliance

1. Le nom de Celui qui confirme son alliance

Abram est maintenant parvenu à l’âge vénérable de 99 ans.  Ismaël n’est plus un petit bébé.  Il a 
maintenant 13 ans (17:25).  Pendant ces longues années, Dieu ne s’était pas révélé à Abram.  La 
dernière fois, Abram avait 85 ans (Gen. 15).  Il fallait qu’Abram vive en comptant sur ce que Dieu lui 
avait déjà dit auparavant.  Humainement parlant, le seul espoir qui lui restait se trouvait dans son fils 
Ismaël.  Mais la promesse de Dieu ne s’accomplit pas par nos propres oeuvres.   À mesure que les 
années passent, Abram et Sara perdent tout espoir d’avoir un bébé.  C’est le moyen choisi par Dieu 
pour leur montrer très clairement que la promesse d’un enfant ne pourra pas se réaliser par eux-
mêmes.  Mais quand cette promesse va-t-elle un jour s’accomplir?  Comment va-t-elle un jour se 
réaliser?  Dieu n’a pas terminé avec eux.  Il leur réserve encore des surprises.  Et voici que Dieu se 
révèle à nouveau.  Il lui dit:  “Je suis le Dieu tout-puissant”.  El-Shaddaï!  Un nouveau nom pour 
Dieu, que personne n’avait encore entendu.

Q.:  Quelle réponse Abram reçoit-il dans la révélation du nom “Dieu Tout-Puissant”?

En lui révélant ce nom, Dieu est en train de dire à Abram:  Il n’y a rien de trop grand, de trop 
miraculeux pour moi.  Il n’y a rien que je suis incapable de faire pour accomplir ma promesse.  Rien 
ne m’est impossible.  Je vais te montrer que je suis le Tout-Puissant.  Abram sera témoin de choses 
absolument miraculeuses.  Quel genre de miracle verra-t-il?  La création du monde?  Le déluge 
universel?  La confusion des langues?  Non!  Le Seigneur lui annonce le renouvellement de son 
alliance et lui donne l’assurance qu’il sera extrêmement fécond.  17:2:  “Je donnerai (“nathan”) 
mon alliance entre moi et toi”.  En d’autres mots, Dieu va accomplir sa promesse.  La descendance 
nombreuse viendra au moyen d’un miracle.  Vingt-quatre ans plus tôt, 12 ans plus 12 ans, Dieu lui 
avait promis qu’il deviendrait une grande nation (Gen. 12).  Dix ans plus tard (Gen. 15), Dieu lui 
avait assuré de sa promesse en faisant avec lui une alliance.  Et maintenant, 7 ans plus 7 ans plus tard, 
à 99 ans, Dieu vient encore le fortifier et lui garantir que ses promesses sont vraies et certaines, car “je 
suis El-Shaddaï, Dieu tout-puissant”.

2. Les obligations dans l’alliance

Mais la promesse vient toujours avec des obligations.  Dieu ajoute, 17:1:  “Marche devant ma face et 
sois intègre.”  “Intègre” signifie entier, complet, parfait, intact.  En d’autres mots, garde une 
conscience nette devant le Seigneur et ne lui cache rien.  Une demande très simple et très claire.  

- 1 -



“Marche devant moi de façon complète.”  Cette relation avec Dieu dans l’alliance englobe toute 
pensée, toute action et toute notre existence.  Mais comment être intègre?  En vivant dans la 
dépendance aux promesses de l’alliance (ce qui n’avait pas été le cas quand Abram a donné 
naissance à Ismaël).  Si tu continues de marcher devant moi, tu verras ma toute-puissance en action.  
Gen. 5:24 nous dit qu’Hénoc a marché avec Dieu.  De même, Noé était un homme juste et intègre 
qui marchait avec Dieu (Gen. 6:9; mêmes mots qu’en Gen. 17:1).  Les exigences de l’alliance ne 
changent pas.  Elles demeurent les mêmes.  Nous devons vivre en communion intime et consciente 
avec Dieu et obéir à ses commandements.  Le Seigneur rassemble une Église qui lui appartient afin 
que ceux qu’il a appelés soient saints.  Le fondement de cet appel est sa promesse gratuite, mais de là 
découle la responsabilité de nous consacrer à une vie juste et intègre, dans la dépendance au 
Seigneur. 

L’alliance est établie par Dieu seul, de façon libre et souveraine.  C’est lui qui en détermine les 
clauses, les promesses, les conditions, les partenaires, etc.  Abraham n’est pas venu dire au Seigneur:   
“Me voici, je me porte volontaire.  Je viens te voir de ma propre initiative, car j’ai décidé de te 
servir.”  Ou bien:  “J’aimerais négocier les clauses du contrat.”  Non!  L’alliance est l’initiative de 
Dieu seul. Tout le temps que Dieu confirme à Abraham son alliance, Abraham ne dit pas un mot.  La 
figure par terre, il n’est pas en position de “négocier les clauses du contrat”.  Dieu vient vers lui dans 
sa toute-puissance, et lui n’a rien à dire:  “J’établirai mon alliance avec toi.”  Point.  Le Dieu tout-
puissant établit son alliance avec nous de façon unilatérale et souveraine, sans nous demander notre 
avis ni notre permission.   En même temps, la vie dans l’alliance est vécue à deux (bilatérale).  Ceux 
qui sont dans l’alliance avec Dieu doivent répondre avec foi aux merveilleuses promesses du 
Seigneur, et ils doivent en même temps marcher devant Dieu et vivre de façon intègre.  Dieu est 
souverain et nous sommes responsables de répondre avec foi et dans l’obéissance.  Si nous marchons 
devant le Seigneur, nous verrons sa toute-puissance en action.

Le miracle qui s’est produit dans la vie d’Abraham typifie le miracle de la naissance et de la 
résurrection de Jésus.  Il typifie également le miracle qui se produit dans la vie des croyants, leur mort 
à eux-mêmes et leur résurrection à une vie nouvelle (Rom. 4:17-25).  C’est par un tel miracle que 
l’alliance s’accomplit.  Cela se produit seulement quand nous marchons devant la face du Seigneur et 
que nous vivons de façon intègre, quand nous comptons sur sa promesse.  Il nous est impossible de le 
faire par nos propres forces.  C’est Dieu qui produit ce miracle selon sa promesse.  Il est le Tout-
Puissant!   C’est ce qui est arrivé dans l’histoire de la naissance d’Isaac.

Quelle est la réaction d’Abram?  Quand Abram entend ces paroles, il tombe sur sa face dans 
l’adoration.  Il reçoit dans la crainte, la soumission et  l’humilité tout ce que Dieu lui dit.  Ceux qui 
croient vont adorer la majesté de Dieu, à cause de la puissance et de la gloire de ses oeuvres.  Si j’ai la 
foi, je vais croire dans sa puissance de sauver.  La foi conduit toujours à l’adoration.

3. Les promesses de l’alliance

Dieu énumère tous les engagements qu’il prend dans l’alliance.  Abram entend qu’il deviendra “le 
père d’une foule de nations”.  Puis Dieu change le nom d’Abram, qui s’appellera désormais 
Abraham.

Q.:  Pourquoi Dieu prend-il la peine de changer le nom de ce vieillard de 99 ans?

Ça peut paraître étrange.  Un homme qui, toute sa vie, a porté le même nom et qui doit maintenant 
changer de nom à cet âge si avancé.  À quoi bon?  Où Dieu veut-il en venir?  Abram (qui veut dire 
“père exalté”) s’appellera désormais Abraham (qui veut dire “père d’une multitude”).  Comme ça 
devait être difficile, pendant 85 ans sans enfant, de porter le nom de “père exalté”.  Et maintenant 
Dieu lui donne un autre nom encore plus difficile à porter.  Pour un homme qui n’a qu’un seul 
enfant, c’est un nom qui sonne bien étrange, “père d’une multitude”.  Les gens vont sûrement le 
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taquiner ou s’en moquer.  Quelle bonne blague!  Il n’a qu’un enfant et il s’appelle “père d’une 
multitude”!  Mais ce nouveau nom se rattache à sa promesse.  À chaque fois qu’il entendra son nom, 
il va se souvenir de l’alliance.  Abraham accepte son nom.  Il le reçoit par la foi.  Oui, Dieu va le 
rendre fécond à l’extrême.  Comment cela peut-il être possible?  Parce que El Shaddaï, le Dieu tout-
puissant, l’a dit.  En changeant son nom, Dieu lui fait connaître la raison pour laquelle Abraham est 
sur terre.  Eh oui, à 99 ans!  Dieu a toujours eu pour lui ce projet de faire de lui le père d’un grand 
nombre de nations.  Et maintenant, à l’âge de 99 ans, Abraham reçoit le privilège de connaître le sens 
et la raison d’être de sa vie.

Comment cette promesse va-t-elle s’accomplir?  D’abord avec le peuple d’Israël.  Dieu est resté 
fidèle à cette descendance, malgré leur entêtement.  Le salut vient des Juifs, puisque Jésus est né de ce 
peuple.  Mais le sens profond de cette promesse s’est accompli quand les nations païennes ont été 
incorporées au peuple de Dieu par la foi en Jésus-Christ (Ac. 2:37-39; Rom. 4:11-12,16-17; Jean 
8:39,44; Rom. 9:6-7).  Un jour, une grande multitude que personne ne pourra compter, de toute 
nation, se tiendra devant le trône de Dieu pour l’adorer (Apoc. 7:9).

Nous faisons partie de cette nombreuse descendance d’Abraham.  Nous avons, nous aussi, le privilège 
de connaître la raison pour laquelle nous sommes sur terre.  Si nous connaissons le Seigneur et si 
nous marchons avec lui, il nous fera comprendre le sens de notre vie.  La raison d’être de notre vie 
est différente de celle d’Abraham.  Le plan de Dieu pour nous n’est pas que nous devenions le père 
ou la mère d’une multitude de nations, mais plutôt que nous fassions partie de cette multitude des 
enfants d’Abraham et que nous marchions sur les traces de la foi d’Abraham.  Il fallait qu’Abraham 
mette sa foi dans le Dieu tout-puissant qui, seul, pouvait réaliser sa promesse.  Il nous faut aussi mettre 
notre foi dans le Dieu tout-puissant et vivre intègres devant lui, car lui seul pourra réaliser sa promesse 
en notre faveur.  “Mais ce n’est pas à cause de lui seul qu’il est écrit:  ‘Cela lui fut compté’, c’est 
aussi à cause de nous, à qui cela sera compté, nous qui croyons en celui qui a ressuscité d’entre les 
morts Jésus notre Seigneur.”  (Rom. 4:23-24).

“Et des rois sortiront de toi.”  Abraham n’avait pas de pays.  Il ne gouvernait pas de ville.  Il n’était 
pas propriétaire de terrains.  Mais Dieu lui dit:  “Des rois sortiront de toi.”  Quelle promesse 
étonnante!  Oui, parmi ses enfants, il y aura des rois qui régneront.  Abraham pouvait-il les voir 
d’avance par la foi?  Pour nous, c’est facile, nous regardons en arrière et nous pensons à Saül, David, 
Salomon, Roboam, et tous les autres.  Mais il y a un nom supérieur à tous les autres, le Roi des rois, 
devant qui tout genou fléchira.  Lui aussi vient d’Abraham.  Toute la Bible proclame la grandeur de 
ce Roi.  Jésus, fils d’Abraham et Fils de Dieu.  Son règne va durer pour toujours.

Nous voyons comment la promesse de Dieu s’est accomplie.  Le Seigneur a donné à Israël le pays de 
Canaan.  Mais la promesse du pays de Canaan avait une signification plus profonde, elle était la 
figure de la Cité céleste et de la Patrie qu’Abraham attendait et que nous attendons, nous aussi (Héb. 
11:13-15; Héb. 4:1-3,9).  C’est “l’héritage du monde” (“cosmos”) qui a été promis à Abraham et 
à sa descendance (Rom. 4:13).  Dieu a donné à Abraham des descendants spirituels dans toutes les 
régions du monde.  Jésus, le Fils d’Abraham, est le Roi de toute la terre.  Les croyants ne peuvent pas 
être vaincus par aucune puissance dans le monde.  Un jour nous régnerons avec le Christ.  Nous 
avons d’ailleurs déjà commencé (Éph. 2:6; Rom. 5:17), car Jésus règne aujourd’hui sur toutes choses 
dans le ciel et sur la terre (Éph. 1:20-22; Matt. 28:18).  Le Seigneur est en train encore aujourd’hui 
d’accomplir sa promesse faite à Abraham.  Oui, Dieu est vraiment le Dieu Tout-Puissant!  Celui qui 
tient parole selon sa grâce toute-puissante et qui donne à son peuple tout ce qu’il lui a promis.

Q.:  Qu’est-ce qui fait la grandeur d’une nation?

L’Espagne, le Portugal, l’Empire britannique ont été des puissances militaires, des grands empires 
colonisateurs.  La Russie possède une grande étendue territoriale.  La Chine et l’Inde ont des 
populations immenses.  Les États-Unis sont une superpuissance économique et militaire.  Qu’est-ce 
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qui fait une grande nation?  La richesse?  L’étendue territoriale?  La démographie?  La puissance 
économique ou militaire?  Abraham ne pouvait se vanter de rien de cela.  Mais la nation qui sortira 
de lui pourra être considérée la plus grande nation de toute la terre.  Pourquoi?  Parce que (17:7):  
“J’établirai mon alliance... en vertu de laquelle je serai ton Dieu et celui de tes descendants après 
toi.”  Dieu promet de donner à Abraham et à sa descendance le plus grand trésor au monde.  Lequel?  
Dieu lui-même!  “Je serai ton Dieu et celui de tes descendants après toi.”  El Shaddaï, le Dieu tout-
puissant, s’est associé à nous pour toujours.  Il a promis par alliance d’être notre Dieu.  Ce sera notre 
plus grand trésor national.  Il a fait de nous une grande nation!  “Une race élue, un sacerdoce royal, 
une nation sainte, un peuple racheté” (1 Pi. 2:9).  Voilà ce que Jésus-Christ est venu accomplir, en 
nous réconciliant avec Dieu par son sang, pour que Dieu soit véritablement notre Dieu et que nous 
soyons son peuple, nous et nos enfants.

4. Les partenaires dans l’alliance

Dieu est libre d’établir son alliance avec qui il veut.  C’est son droit et sa prérogative.  Il a bien voulu 
établir son alliance avec Abraham et ses descendants.  Et ces descendants n’ont pas le choix, encore 
moins qu’Abraham!  Ils ne sont pas encore nés.  Ils ne peuvent prendre aucune décision dans la 
“négociation du contrat”.  17:7:  “J’établirai mon alliance avec toi et ta descendance après toi, 
dans toutes leurs générations.”  Une décision unilatérale!

Dieu traite avec des familles, et pas seulement avec des individus isolés.  C’est une notion qui semble 
bien difficile à comprendre aujourd’hui, à une époque où l’individualisme est tellement répandu.  
Même les chrétiens ont bien de la difficulté à comprendre cela.  Dieu a bien voulu établir son 
alliance, non pas avec des individus isolés, mais avec des croyants et leurs enfants.  Il n’y a pas 
seulement des individus chrétiens dans l’Église, il y a des familles chrétiennes!

Q.:  Que penser de l’idée de n’inculquer aucune religion à nos enfants pour leur laisser faire leur 
propre choix une fois qu’ils sont grands?

Dès avant leur naissance, avant même de savoir dire “papa” ou “maman”, les enfants sont 
incorporés au peuple de Dieu et au corps du Christ.  Cette réalité ne dépend ni de la volonté des 
parents ni de celle des enfants.  Elle dépend de la seule volonté de Dieu qui a dit:  “J’établirai mon 
alliance avec toi et ta descendance après toi, dans toutes leurs générations”.  Si les enfants des 
croyants ont part aux mêmes promesses et au même héritage que leurs parents, ce n’est pas à cause 
de la foi des parents ni à cause de la foi des enfants.  Les uns et les autres doivent cependant répondre 
avec foi et marcher devant la face Dieu.  Sinon, malheur à eux!  La décision de placer nos enfants 
dans l’alliance est unilatérale.  Dieu n’a consulté personne et n’a attendu la décision de personne.  
Mais la marche dans l’alliance est bilatérale.  “Marche devant ma face et sois intègre.”  Il y a des 
obligations à faire partie de l’alliance.  Les parents ont l’obligation de faire connaître à leurs enfants 
les promesses et les commandements du Seigneur (Gen. 18:19).  Les enfants ont l’obligation de 
répondre à l’appel du Seigneur.  La Bible nous avertit que ce ne sont pas tous les enfants d’Abraham 
selon la chair qui sont véritablement des enfants d’Abraham (Rom. 9:6-8).  Il nous faut répondre de 
tout coeur avec foi et dans l’obéissance, en comptant sur la promesse de Dieu.  C’est lui seul qui peut 
nous donner la force de répondre à son appel.  Car il est El Shaddaï, Dieu tout-puissant!

Q.:  Quand nos enfants reçoivent-ils la promesse de Dieu?

Les promesses de l’alliance sont pour la vie!  Nos enfants ne reçoivent pas ces promesses seulement 
quand ils sont plus vieux.  Ces promesses ne nous appartiennent pas seulement à partir du moment où 
nous professons notre foi.  Non, nos enfants reçoivent ces promesses avant qu’ils en aient conscience.  
Car ils sont nés dans l’alliance de Dieu.  Quand nous avons des parents croyants, nous sommes inclus 
dans l’alliance de Dieu.  Les promesses de l’alliance avec Dieu sont alors pour nous.  C’est une chose 
formidable:  le Seigneur nous connaît à travers les générations.  Quand Dieu a fait alliance avec 
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Abraham, il ne l’a pas établi avec lui seulement, mais aussi avec ses descendants:    La promesse de 
l’alliance de Dieu passe des parents aux enfants, d’une génération à l’autre.  C’est précisément ce 
que l’apôtre Pierre a confirmé aux Juifs de son temps lorsqu’il leur a dit:  “Repentez-vous et que 
chacun de vous soit baptisé au nom de Jésus-Christ, pour le pardon de vos péchés; et vous recevrez 
le don du Saint-Esprit.  Car la promesse est pour vous, pour vos enfants, et pour tous ceux qui sont 
au loin, en aussi grand nombre que le Seigneur notre Dieu les appellera.”  (Ac. 2:39).  Voilà la 
richesse de l’alliance:  les enfants peuvent savoir avec certitude qu’ils sont inclus avec leurs parents 
croyants.  Alors, “marche devant ma face et sois intègre”, en comptant sur la promesse du Seigneur.

Q.:  Que signifie ”une alliance perpétuelle”?

L’alliance n’est pas un contrat temporaire, elle est éternelle.  Le mot “perpétuel” ou “éternel”, dans 
le contexte de Gen. 17, est clairement en rapport avec la circoncision et les enfants.  L’alliance n’est 
pas établie avec un homme, mais avec lui et sa famille, et avec les générations qui viendront après lui.  
Le signe de l’alliance est appliqué à l’organe reproducteur qui permet la continuation des 
générations.  Une génération peut bien disparaître, mais une autre vient et prend sa place comme 
peuple de Dieu, de sorte que la ligne de l’alliance continue.  Le mot “perpétuel” ou “éternel” nous 
parle donc de la continuité de l’alliance à travers les générations.  Cette continuité n’est pas 
déterminée par la fidélité des générations futures, mais relève de la nature même de l’alliance de Dieu 
avec les croyants et leurs enfants.  Cette alliance n’a pas de fin.  Ps 105:8:  “Il se souvient à toujours 
de son alliance, de sa parole pour mille générations, de l’alliance qu’il a conclue avec Abraham, et 
de son serment à Isaac.”  Le nombre 1000 indique une pleine période de temps, une succession sans 
fin de générations.  Dieu rassemble son peuple à travers les âges jusqu’à ce que leur nombre soit 
complet et qu’ils vivent pour toujours sur la nouvelle terre.  Oui, son alliance est éternelle!  Elle a été 
établie par lui de façon libre et souveraine.  Elle va durer par sa toute-puissance et sa fidélité (Matt. 
28:20; Jean 14:16-17; Phil. 1:6).  Ps. 103:17:  “Mais la bienveillance de l’Éternel dure d’éternité en 
éternité pour ceux qui le craignent, et sa justice pour les fils de leurs fils, pour ceux qui gardent son 
alliance et se souviennent de ses préceptes, afin de les accomplir.”  Les nations prospèrent pendant 
un temps, puis disparaissent, mais le peuple de l’alliance va durer pour l’éternité.  Car Celui qui en a 
fait la promesse s’appelle El Shaddaï, Dieu Tout-Puissant!

“Ce sera une alliance perpétuelle en vertu de laquelle je serai ton Dieu et celui de tes descendants 
après toi.”  Cette alliance est véritablement spirituelle.  Les promesses qui s’y rattachent ne se limitent 
pas à la vie présente, elles ont été données à Abraham et à sa descendance pour qu’ils aient 
l’espérance du salut éternel.  Dieu n’est pas le Dieu des morts, mais des vivants.  La promesse “Je 
serai ton Dieu” contient tout, la vie et le salut.  Tous les privilèges de l’alliance, toutes ses joies et 
toutes ses espérances sont résumées dans cette phrase.  Nous n’avons besoin de rien de plus pour être 
heureux.  Ce que Dieu est en lui-même, il le sera pour son peuple.  Sa sagesse sera à eux, afin de les 
guider et de les conseiller.  Sa puissance sera à eux, afin de les protéger et de les soutenir.  Sa bonté 
sera à eux, afin de les entourer et de les réconforter.  Dieu demande de nous une consécration 
complète, mais avant de nous demander cela, il commence par se donner à nous.  Cette réalité si belle 
et si bonne devrait ôter tout obstacle qui nous empêche encore de nous donner entièrement à Dieu.  
“Je serai ton Dieu et celui de tes descendants après toi”, “El Shaddaï, le Dieu tout-puissant.  Marche 
devant ma face et sois intègre.”
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GENÈSE 17:9-14  -  LA CIRCONCISION

Abraham a cru en Dieu, mais sa marche avec Dieu a eu des hauts et des bas.  Gen. 15 et Gen. 17 sont 
des chapitres de grande importance dans la vie de ce patriarche.  En Gen. 15, Dieu était venu lui 
confirmer ses promesses.  Mais entre les deux chapitres, en Gen. 16, il y a un creux.  Abraham pèche 
lamentablement.  Malgré la vision spectaculaire qu’il avait reçue (Dieu qui passe au milieu des 
animaux coupés en deux), Abraham va  se confier dans ses propres forces.  Il va vers Agar qui va 
donner naissance à Ismaël.  Ismaël n’est pas l’enfant de la promesse.  En Gen. 17, Dieu revient voir 
Abraham pour lui confirmer à nouveau sa promesse.  Cette fois-ci il ajoute un signe et un sceau 
tangible de son alliance.  Abraham a péché.  Il a été infidèle.  Il a besoin d’un signe permanent qui 
va lui rappeler la relation que Dieu a établie avec lui.  Un signe de la fidélité du Seigneur, même 
quand nous sommes infidèles!

Thème:  Dieu institue la circoncision comme signe et sceau de son alliance.

1. La promesse d’alliance et l’obligation de se faire circoncire (17:9-11)
2. Les gens qui doivent se faire circoncire (17:12-13)
3. La sanction pour ceux qui refusent (17:14)

1. La promesse d’alliance et l’obligation de se faire circoncire   (17:9-11)

Quand des gens font une alliance ou prennent une entente, ils vont souvent choisir quelque chose qui 
leur servira de signe de leur union et de leur engagement.  Lorsqu’une vente est conclue, on 
s’échange une poignée de mains.  Un homme et une femme qui se marient vont s’échanger des 
alliances qui sont le signe de leurs voeux d’amour et de fidélité.  Les membres d’une association vont 
porter une épinglette comme signe distinctif d’appartenance à l’association.  Dieu a voulu lui aussi 
avoir un signe d’alliance avec son peuple.

Vous souvenez-vous du signe d’alliance que Dieu avait donné à Noé?  Un arc-en-ciel.  Cette fois-ci le 
signe ne sera pas loin dans le ciel dans les nuages.  Le signe d’alliance sera terre-à-terre, très proche, 
tellement proche qu’il va toucher Abraham et tous ses fils après lui.  Le signe sera sur leur corps, 
coupé dans la chair.  Ce ne sera pas un beau signe majestueux comme l’arc-en-ciel.  Non, ce sera un 
signe personnel et douloureux, un signe sanglant, la circoncision.  La circoncision consiste à couper 
la peau du prépuce sur le gland du pénis.  “Circoncision” veut dire couper autour.

La circoncision était pratiquée par d’autres peuples (Égypte, Afrique, mais pas chez les Cananéens).  
C’était souvent associée à l’âge de la puberté où les garçons devenaient des hommes et des guerriers.  
Dans le cas d’Abraham et de sa descendance, la circoncision avait une signification différente.  Elle 
signifie qu’une personne appartient au peuple de l’alliance de Dieu.  Gen. 17:11:  “Vous vous 
circoncirez comme signe d’alliance entre vous et moi.”

Q.:  Quels engagements Dieu avait-il pris avant d’instituer la circoncision?

Avant de donner la circoncision, Dieu avait rappelé ses engagements (17:6-8).  Il rendra Abraham 
extrêmement fécond.  Des rois naîtront de lui.  Dieu fait une alliance avec Abraham et sa 
descendance, ce sera une alliance éternelle en vertu de laquelle il s’est engagé à être son Dieu et celui 
de sa descendance après lui.  Il s’est aussi engagé à leur donner un pays en héritage.  Puis, après avoir 
donné sa parole d’engagement, Dieu fait des demandes précises.  Gen. 17:9:  “Toi, tu garderas mon 
alliance.”  “Toi”:  le Seigneur confie une responsabilité à celui qui est au bénéfice de l’alliance.  
Dieu avait déjà dit à Abraham:  “Je suis le Dieu tout-puissant.  Marche devant ma face et sois 
intègre” (17:1).  Maintenant le Seigneur vient préciser une exigence particulière.  Abraham et sa 
descendance n’ont pas le choix.  Dieu a déclaré:  “Tu garderas mon alliance, toi et tes descendants 
après toi.”  Dieu parle clairement.  Il ne vient pas dire à Abraham:  “Peut-être il y a des élus parmi 
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tes descendants, et peut-être il y a des réprouvés, vous ne pouvez pas savoir.  Tu dois simplement 
attendre que mon dessein secret d’élection porte fruit et espérer, en te croisant les doigts, que certains 
de tes enfants soient des élus.”  Non, Dieu parle un langage clair pour Abraham et pour tous ses 
descendants après lui qui les appelle tous à la foi et à l’obéissance.  Ils sont tous au bénéfice de la 
même alliance d’amour et de grâce, et par conséquent ils ont tous l’obligation de garder cette 
alliance.  Ils sont tous héritiers de la promesse et doivent par conséquent tous garder l’alliance et 
obéir aux commandements du Seigneur.  Il en est de même de nous et de nos enfants aujourd’hui.  
Comment gardait-on l’alliance dans l’AT?  Une des façons était de circoncire tous les garçons.  Gen. 
17:10:  “Voici comment vous garderez l’alliance que je traite avec vous et avec ta descendance après 
toi:  tout mâle parmi vous sera circoncis.”

Q.:  Quelle était la signification de la circoncision?

Si l’on veut résumer en un mot, on peut dire que la circoncision est la marque de la fidélité du 
Seigneur.  C’est le sceau des promesses de Dieu.  C’est un signe permanent qui rappelle que 
l’alliance et les promesses de Dieu sont permanentes.  Nous trouvons si peu de fidélité de nos jours.  
On s’échange des poignées de main après avoir donné sa parole. On s’échange des alliances le jour 
de ses noces.  Mais la fidélité à nos paroles d’engagement est tellement rare.  Le Seigneur, lui, est 
bien différent.  Il est fidèle pour toute la vie et de génération en génération.  Abraham a été infidèle 
pendant un moment (Gen. 16).  Il a besoin d’un signe tangible qui va lui rappeler et lui assurer de la 
fidélité de Dieu à son alliance.  Il doit se confier dans la promesse du Seigneur.  Ce signe viendra le 
fortifier dans sa foi.  Plus particulièrement:

1. La circoncision représente l’entrée dans la communauté de l’alliance.  Cette entrée est 
entièrement l’initiative de Dieu dans sa grâce.  La circoncision atteste la relation que Dieu entretient 
avec son peuple de même que la communion des croyants avec le reste du peuple de l’alliance.

2. La circoncision exprime le principe de solidarité entre les parents et les enfants dans la relation 
d’alliance (j’y reviendrai).

3. La circoncision indique le besoin de purification.  Pour appartenir au peuple de Dieu, il fallait 
couper un bout de peau.  De même, il faut que notre nature pécheresse soit coupée (couper le péché 
de nos vies est souvent douloureux, mais Dieu l’exige).  Dès avant notre naissance, nous recevons une 
nature pécheresse.  Nous sommes coupables devant Dieu et pollués par le péché.  Cette vieille nature 
corrompue doit mourir et doit être remplacée par une vie nouvelle.  Il ne suffit pas d’être un 
descendant physique d’Abraham pour être un ami de Dieu.  Il faut que la nature pécheresse soit ôtée.  
Malheureusement, plus tard, plusieurs Juifs ont compris de travers.  La circoncision aurait dû les 
humilier, car elle était là pour leur rappeler leur indignité.  Mais plusieurs juifs se sont mis à croire 
que c’était un signe méritoire devant Dieu.  Au lieu de les garder humbles, la circoncision les a 
remplis d’orgueil.

4. La circoncision illustre le processus de purification.  Elle n’indique pas seulement que nous 
sommes impurs par nature, elle représente également l’action de purifier que Dieu promet 
d’accomplir.  Puisque Dieu est le Dieu d’Israël, le peuple doit être circoncis.  Puisque Dieu est saint, 
son peuple doit être saint.  C’est ce qu’il demande et promet tout à la fois.

Quelque chose qui est “incirconcis” c’est quelque chose qui ne fonctionne pas bien.  Par exemple, 
une oreille incirconcise est bouchée et ne peut pas entendre (Jér. 6:10).  Des lèvres incirconcises ne 
peuvent pas parler correctement (Ex. 6:12-13).  De même, le coeur “incirconcis” est un coeur qui 
n’est pas disposé à aimer Dieu.  Il y avait des nations autour d’Israël qui pratiquaient la circoncision, 
mais pour le Seigneur ça ne veut rien dire.  “Car toutes les nations sont incirconcises, et toute la 
maison d’Israël est incirconcise de coeur.” (Jér. 9:25).  La circoncision se rapporte autant au coeur, 
aux oreilles et aux lèvres qu’à l’organe sexuel.
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Au moyen de la circoncision physique, Dieu exprimait son intention de détruire cette vieille nature 
pécheresse et de la remplacer par une vie nouvelle et sainte.  Avant que Dieu leur demande de se 
circoncire, il avait dit:  “Je suis El-Shaddaï, le Dieu Tout-Puissant.  Marche devant ma face et sois 
intègre.”  Dieu commande à son peuple d’être saint tout comme il est saint.  En même temps, il fait la 
promesse solennelle, 17:7:  “J’établirai mon alliance avec toi et ta descendance après toi, dans 
toutes leurs générations:  ce sera une alliance perpétuelle, en vertu de laquelle je serai ton Dieu et 
celui de tes descendants après toi.”  Dieu a promis d’être leur Dieu et il leur a demandé d’être son 
peuple, un peuple circoncis, qui a coupé le péché de leurs vies, un peuple saint, intègre, non pollué 
par le péché.  Jér. 4:4:  “Soyez circoncis pour l’Éternel, circoncisez vos coeurs.”  Deut. 10:12,15-16:  
“Maintenant, Israël, que demande de toi l’Éternel, ton Dieu, si ce n’est que tu craignes l’Éternel, ton 
Dieu, afin de marcher dans toutes ses voies, d’aimer et de servir l’Éternel ton Dieu, de tout ton coeur 
et de toute ton âme...  C’est leur descendance, c’est vous qu’il a choisi d’entre tous les peuples...  
Vous circoncirez donc votre coeur...”  Il s’agit d’un commandement exigeant, qui ne peut 
s’accomplir qu’en vertu de la promesse de Dieu.  Deut. 30:6:  “L’Éternel, ton Dieu, circoncira ton 
coeur et le coeur de ta descendance, pour que tu aimes l’Éternel, ton Dieu, de tout ton coeur et de 
toute ton âme afin que tu vives.”  Jean 7:23:  “Si un homme reçoit la circoncision pendant le sabbat, 
afin que la loi de Moïse ne soit pas violée, pourquoi vous irritez-vous contre moi parce que j’ai rendu 
à la santé un homme tout entier pendant le sabbat.”  La circoncision est un signe et un sceau du 
nettoyage et de la guérison nécessaire pour participer à l’alliance.  Elle est un rappel que la 
purification intérieure est nécessaire pour une vie d’obéissance et d’amour avec Dieu dans son 
alliance et que c’est Dieu seul qui peut accomplir ce miracle.

La circoncision ne pouvait pas rendre justes les Israélites, mais elle dirigeait leur attention vers la 
justice gratuite que Dieu leur offrait.  C’était un signe et un sceau de la justice qui vient par la foi 
(Rom. 4:11).  La justice vient par la foi, et non par les oeuvres ou par l’obéissance aux 
commandements du Seigneur (incluant le commandement de circoncire).  Abraham a cru en Dieu et 
c’est à cause de sa foi qu’il fut compté comme juste (Gen. 15:6).  Il a d’abord cru, puis il a reçu la 
circoncision comme le signe de l’alliance de Dieu et comme le sceau de la justice qu’il avait déjà 
reçue par la foi.  Tandis que son fils Isaac a d’abord été circoncis.  Il a d’abord reçu le signe et le 
sceau de la justice qui vient par la foi, avant même de croire, puis plus tard il a cru!

La circoncision représente la purification du péché, mais le fait de couper le prépuce ne pouvait pas 
purifier une personne du péché.  La circoncision était le signe physique extérieur de ce qui doit se 
produire dans le coeur d’une personne.  C’était aussi le sceau, l’attestation de la promesse de Dieu, la 
garantie que sa promesse est vraie et qu’elle s’accomplira certainement pour tous ceux qui croient.  
L’action de couper un bout de peau par la main humaine représentait l’action du Saint-Esprit dans 
leur coeur.  Il n’était pas suffisant d’avoir le signe de Dieu dans la chair, si l’on n’avait pas foi en 
Dieu dans son coeur.  Qu’est-ce que ça changeait d’avoir le signe de l’alliance dans la chair, mais de 
ne pas en avoir la réalité dans le coeur?  Jérémie a déclaré (Jér. 4:4):  “Soyez circoncis pour l’Éternel, 
circoncisez vos coeurs, hommes de Juda et habitants de Jérusalem, de peur que ma fureur n’éclate 
comme un feu et ne s’enflamme, sans qu’on puisse l’éteindre, à cause de la méchanceté de vos 
agissements.”  Paul a déclaré:  Romains 2:28-29:  “Le Juif ce n’est pas celui qui en a les apparences; 
et la circoncision, ce n’est pas celle qui est apparente dans la chair.  Mais le Juif, c’est celui qui l’est 
intérieurement; et la circoncision, c’est celle du coeur, selon l’esprit et non selon la lettre.  La 
louange de ce Juif ne vient pas des hommes, mais de Dieu.”  Gal 5:6; 6:15:  “En Jésus-Christ, ce qui 
a de la valeur, ce n’est ni la circoncision ni l’incirconcision, mais la foi qui est agissante par 
l’amour.”  “Car ce qui compte, ce n’est ni la circoncision ni l’incirconcision, mais c’est d’être une 
nouvelle créature.”  Abraham aimait le Seigneur de tout son coeur.  Le coeur d’Abraham était 
circoncis par la foi.  Son coeur était attaché à Dieu et croyait en Dieu.

Q.:  Pourquoi la circoncision a-t-elle été remplacée par le baptême?

La circoncision ne pouvait pas les sauver de leurs péchés.  Une plus grande circoncision était 
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nécessaire, une circoncision qu’ils ne pouvaient pas pratiquer eux-mêmes.  Dieu seul pouvait 
accomplir cette circoncision, pas seulement celle dans leur coeur, mais celle sur la croix.  Jésus-Christ 
a été crucifié pour ôter pour toujours les péchés de son peuple.  Col. 2:11-13:  “En lui (Jésus) vous 
avez été circoncis d’une circoncision qui n’est pas faite par la main des hommes; c’est-à-dire le 
dépouillement du corps de la chair; la circoncision du Christ.  Ensevelis avec lui par le baptême, 
vous êtes aussi ressuscités en lui et avec lui, par la foi en la puissance de Dieu qui l’a ressuscité 
d’entre les morts.  Vous qui étiez morts par vos offenses et par l’incirconcision de votre chair, il vous 
a rendus à la vie avec lui, en nous faisant grâce pour toutes nos offenses.”  La crucifixion de Jésus a 
été notre circoncision.  Comment cela?  C’est en mourant sur la croix qu’il fut “coupé” ou sacrifié 
tout entier pour nos péchés.  Sa mort expiatoire nous assure notre circoncision véritable, qui est “le 
dépouillement du corps de la chair”.  Nos péchés ont été entièrement coupés, retranchés et expiés par 
sa mort!  Nous sommes ainsi ressuscités en lui et avec lui par la foi.  Selon Col. 3:9, nous avons 
dépouillé (même mot qu’en Col. 2:11 et 15) la vieille nature et revêtus la nature nouvelle.  Le 
baptême est étroitement relié à la circoncision de Jésus-Christ.  À la crucifixion de Jésus, c’est la 
dernière fois que le sang a coulé pour le péché.  Désormais, le signe et le sceau de la promesse de 
Dieu sera non sanglant.  Le baptême est devenu le signe et le sceau de la nouvelle alliance, un signe 
non douloureux et non sanglant, qui a remplacé le signe de l’AT.  Le symbole extérieur est changé, 
mais son sens demeure le même.  Au moyen du baptême, le Seigneur nous dit exactement la même 
chose qu’il disait à Israël au moyen de la circoncision.  Les deux nous rappellent notre nature 
pécheresse qui doit être absolument coupée ou lavée.  Les deux représentent la purification de nos 
péchés et la vie nouvelle par l’Esprit.  Ni le baptême ni la circoncision ne peuvent purifier une 
personne de ses péchés, mais les deux attestent la promesse de Dieu et sa fidélité à son alliance.  Le 
baptême est un signe et un sceau qui est là pour diriger notre foi vers Jésus-Christ qui, seul, peut 
l’accomplir dans nos coeurs.  C’est par la foi dans le sacrifice de Jésus que cette oeuvre s’accomplit.  
Sa mort sur la croix est la preuve par excellence de l’amour de Dieu pour nous.

Gen. 17:1:  “Je suis El-Shaddaï”.  Dieu est puissant pour produire cette vie nouvelle en nous.  La 
puissance de sa grâce est sans limite.  Vivez-vous de la promesse du Seigneur qu’il vous a signifiée et 
scellée par votre baptême?  Si oui, il va produire et faire grandir cette vie nouvelle également en vous.

2. Les gens qui doivent se faire circoncire   (17:12-13)

17:12:  “À l’âge de huit jours, tout mâle parmi vous sera circoncis dans toutes vos générations...”

Q.:  Pourquoi fallait-il pratiquer la circoncision à l’âge de huit jours?

Certains ont suggéré que c’était pour des raisons médicales.  On attendait quelques jours pour que le 
sang de l’enfant puisse produire des anticorps pour éviter l’infection.  Mais la raison plus profonde 
est probablement liée à la loi qui fut donnée plus tard.  D’après la loi lévitique, la mère était impure 
pendant 7 jours et l’enfant était par conséquent impur par contact, après quoi, au 8e jour, l’enfant 
devait être circoncis (Lév. 12:2-3).  Pendant les 33 jours suivants, cette impureté de la mère était 
encore là, mais à un moindre degré (Lév. 12:4).  Par cette question d’impureté, Dieu voulait montrer 
à Israël son péché originel.  Il fallait ensuite offrir un sacrifice d’expiation.  Les enfants de l’alliance 
sont conçus et nés dans le péché (Ps. 51:7).  Mais Dieu, dans sa grâce, les reçoit dans son alliance dès 
leur conception.  David s’est exclamé:  “Oui, tu m’as tiré du ventre maternel, tu m’as confié aux seins 
de ma mère; sur toi, j’ai été jeté dès les entrailles maternelles, dès le ventre de ma mère tu as été mon 
Dieu.”  (Ps. 22:10-11voir Ps. 139:13-17).  Il promet d’être leur Dieu et leur demande de marcher 
intègres devant lui et de vivre dans la dépendance à ses promesses.  Son amour et sa grâce sont 
promises à nos enfants dès leur conception!  C’est la raison pour laquelle le psalmiste a pu mettre son 
espérance et sa confiance en Dieu dès sa conception:  “Car c’est toi mon espérance, Seigneur 
Éternel!  Ma confiance est en toi dès ma jeunesse.  Dès le ventre de ma mère je m’appuie sur toi; c’est 
toi qui m’as fait sortir du sein maternel; tu es sans cesse l’objet de mes louanges.”  (Ps. 71:5-6).
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Cette pratique montre également que Dieu traite avec des familles et pas seulement avec des individus 
isolés.  La circoncision est pratiquée sur l’organe reproducteur masculin et devra l’être pour tous les 
descendants.  Elle a donc un signification par rapport à la propagation de la race.  Elle rappelle que 
toute la race est coupable (péché originel) et qu’elle a besoin de purification.  Le péché n’est pas une 
affaire strictement individuelle, tous les descendants d’Adam et Ève sont pécheurs dès leur 
conception. La circoncision montre aussi que Dieu veut restaurer la solidarité de l’ordre créationnel 
de la famille.  La grâce n’est pas contre la création, elle est contre le péché.  Dès la création du 
monde, Dieu a institué la famille comme moyen pour établir son Royaume sur la terre.  Sa promesse 
de bénédiction se rapportait principalement à son ordre d’être fécond et de se multiplier (Gen. 1:28).  
Le péché est venu contaminer toute la race.  La grâce vient restaurer l’ordre créé.  Après la chute et 
après le jugement du déluge, Dieu a répété à Noé la même promesse de bénédiction rattachée au 
même ordre d’être fécond et de se multiplier (9:1).  Dieu veut vivre une relation d’amour et de grâce 
non seulement avec des individus, mais avec leur famille.

Q.:  Les filles étaient-elles exclues de l’alliance?

Pas du tout.  Elles en faisaient pleinement partie.  Dieu a dit (17:15):  “Pour ce qui est de ta femme 
Saraï...”  Elle n’est pas oubliée et n’est pas exclue de la promesse.  Les bénédictions de l’alliance lui 
appartiennent pleinement.  Elle est cohéritière du riche héritage promis en Jésus-Christ (1 Pi. 3:7).  
Mais comme le péché est venu dans le monde par un homme, Adam, de même la grâce vient par un 
nouvel homme, Jésus-Christ.  Cette promesse est représentée par la circoncision que Jésus accomplira 
lui-même à la croix (Col. 2:12).  Une fois son oeuvre accomplie, le nouveau signe de l’alliance, le 
baptême, est donné aussi bien aux filles qu’aux garçons.

17:12b-13:  Il fallait circoncire non seulement ceux qui étaient nés dans la famille, mais aussi ceux 
qui devenaient membres de la famille par acquisition (serviteurs) et leurs enfants.  Ces esclaves étaient 
considérés comme appartenant à la famille d’Abraham.  Dieu voulait que toute la famille vive pour 
lui dans l’alliance.  Abraham devait les enseigner dans les voies du Seigneur (Gen. 18:19).  Dès le 
moment de son institution, la circoncision prévoyait l’entrée des païens dans l’alliance.  Elle n’était 
pas le signe d’une appartenance à une race, mais c’était le signe de l’alliance entre Dieu et son 
peuple racheté.

Nous avons ici le principe de la greffe.  Il était prévu dans l’alliance avec Abraham d’incorporer des 
gens qui n’étaient pas des descendants naturels d’Abraham.  Une fois que ces gens sont incorporés 
parmi le peuple, ils font pleinement partie d’Israël, avec tous les privilèges et toutes les obligations 
que cela comporte.  Ce principe de la greffe sera mis en application à différents moments de 
l’histoire d’Israël.  Le moment le plus spectaculaire fut après la venue de Jésus, quand les païens ont 
été greffés en grand nombre sur la racine sainte d’Israël et qu’ils ont été considérés comme étant les 
vrais descendants d’Abraham (Rom. 4; Gal. 3).  Nous-mêmes qui sommes d’origine païenne avons 
été greffés sur la racine sainte d’Israël (Rom. 9:16-18).  Nous sommes intimement connectés à 
Abraham, à Israël et à nos pères dans la foi dans l’AT.  Nous faisons partie du même arbre!  Nous 
sommes la véritable continuation de l’arbre qui a commencé à pousser dans l’AT.

3. La sanction pour ceux qui refusent   (17:14)

La circoncision de tous les garçons était une obligation.  Remarquez bien le langage des Écritures.  
Le verset 13 dit littéralement:  “Ce sera dans votre chair une alliance perpétuelle.”  (Les mots “la 
marque d’une...” ne s’y trouvent pas).  La circoncision n’est pas optionnelle.  Elle est l’alliance. 

Q.:  Quel est le danger de rejeter le signe et la richesse de l’alliance?

Qu’arrivait-il alors à ceux qui négligeaient de se faire circoncire ou de faire circoncire leurs enfants?  
On devait conclure qu’ils avaient rejeté l’alliance du Seigneur.  17:14:  “Un mâle incirconcis, qui 
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n’aura pas subi la circoncision dans sa chair, sera retranché du milieu de son peuple; il aura rompu 
l’alliance.”  Il fallait qu’il soit exclu du peuple!  Il devait être excommunié de la communauté et de 
la communion de l’alliance.  Remarquez le caractère solennel des paroles que Dieu prononce pour 
instituer la circoncision.  Traiter à la légère ce signe ou rejeter ce que Dieu demande par rapport à ce 
signe, c’est s’exposer au jugement du Dieu de l’alliance.

Connaissez-vous un personnage de l’AT qui a été menacé de mort du fait qu’il n’a pas circoncis son 
garçon?  Moïse:  Ex. 4:24-26.  Ceux qui refusaient le signe de l’alliance devaient être retranchés du 
peuple, de même que les pères qui refusaient de donner le signe à leurs fils.  Aujourd’hui ceux qui 
ne veulent pas vivre avec le Seigneur dans son alliance ne sont plus mis à mort comme dans l’AT.  Ils 
sont maintenant exclus de la communion de l’Église.  Cela s’appelle l’excommunication.

Peut-on rompre l’alliance avec Dieu?  La réponse est “oui”.  17:14:  “Il aura rompu mon alliance.”  
De son côté, Dieu est toujours fidèle à son alliance.  Le sacrement qui s’y rattache comporte une 
signification éternelle pour tous ceux qui le reçoivent, que ce soit pour la bénédiction ou pour la 
malédiction.  Mais de notre côté, lorsque nous rompons son alliance, nous nous exposons à son 
jugement.  Nous avons ici le principe de la coupe.  Des membres du peuple de Dieu qui ne gardent 
pas l’alliance sont retranchés en vertu des sanctions de l’alliance.  La Bible emploie l’image de la 
coupe des branches qui sont retranchées de la vigne (Jean 15:2) ou de l’olivier naturel (Rom. 11:16-
22).  L’alliance de Dieu demeure, mais ceux qui la rompent en subissent les malédictions.

Il ne faut pas confondre l’alliance et l’élection.  L’alliance est en vue de nous amener au salut.  Mais 
nous ne devrions pas dire que Dieu fait alliance avec les élus.  Car l’alliance peut être rompue.  
Certains vont essayer d’éviter d’arriver à cette conclusion en parlant de deux alliances, une alliance 
intérieure et une alliance extérieure.  L’alliance intérieure serait la vraie alliance, tandis que l’alliance 
extérieure en aurait seulement la forme, mais pas la substance.  L’extérieure peut être rompue, mais 
l’intérieure ne peut jamais l’être.  Les Écritures n’utilisent pas ce langage.  Il y a seulement une 
alliance et il y a des gens en alliance avec Dieu qui peuvent rompre l’alliance.  Par exemple:  Caïn.  Il 
connaissait ce que Dieu lui demandait dans l’alliance, il lui a présenté une offrande; mais il a négligé 
de tenir compte des avertissements, il a péché délibérément, il s’est endurci, il s’est révolté, et 
finalement il a tué son frère.  Comme conséquence, Dieu l’a chassé de devant sa face.   Autre 
exemple:  Ésaü, qui bénéficiait réellement d’un droit d’aînesse, mais qui l’a méprisé.  Dans notre 
texte, nous voyons que ceux qui ne gardent pas la circoncision sont appelés des gens qui “auront 
rompu mon alliance”.  Ce sont des gens qui faisaient réellement partie de l’alliance et qui peuvent 
finir par la rompre.  Ils peuvent la rompre sans qu’il y ait d’espoir de réparation, à moins qu’ils 
reviennent à la repentance.  C’est là pour nous et nos enfants un sérieux avertissement!  “Considère 
donc la bonté et la sévérité de Dieu:  sévérité envers ceux qui sont tombés, et bonté de Dieu envers 
toi, si tu demeures dans cette bonté; autrement, toi aussi tu seras retranché.”  (Rom. 11:22).

L’alliance de Dieu avec Abraham et avec sa descendance est-elle toujours en vigueur aujourd’hui?  
Certainement!  Lorsque Marie était enceinte et qu’elle portait en elle le véritable descendant 
d’Abraham (Gal. 3:16), Marie et Zacharie ont tour à tour célébré avec grande joie la fidélité de Dieu 
à ses promesses et l’accomplissement de son alliance:  “Il a secouru Israël, son serviteur, et s’est 
souvenu de sa miséricorde, comme il l’avait dit à nos père, envers Abraham et sa descendance pour 
toujours.”  (Luc 1:54-55).  “Ainsi fait-il miséricorde à nos pères et se souvient-il de sa sainte 
alliance, selon le serment qu’il a juré à Abraham, notre père.” (Luc 1:72-73).  C’est pourquoi nous 
pouvons nous réjouir nous aussi de sa fidélité à son alliance, nous qui avons été baptisés en Christ et 
qui sommes la véritable descendance d’Abraham, héritiers selon la promesse (Gal. 3:26-29).

“Je suis El-Shaddaï, le Dieu tout-puissant.”  Marchons devant sa face et soyons intègres.  Vivons par 
la foi dans les promesses du Seigneur.  Elles sont fiables et solides, car Dieu est fidèle.  Le signe et le 
sceau de notre baptême nous montre et nous atteste sa grande fidélité!  Le Seigneur nous a donné 
cette marque de sa fidélité pour fortifier notre foi.  Nous en avons besoin!
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GENÈSE 17:15-27  -  PROMESSES À SARA, ISMAËL ET ISAAC

La dernière fois, nous avons dû nous arrêter au milieu du chap. 17, en plein coeur d’une grande 
révélation de Dieu à Abraham.  Le verset 1 nous dit que Dieu est venu lui parler.  Au verset 22, nous 
lisons:  “lorsqu’il eut achevé de lui parler, Dieu s’éleva au-dessus d’Abraham”.  Puis les derniers 
versets du chapitre concluent l’épisode avec la réponse d’obéissance d’Abraham.

Abraham avait 99 ans quand Dieu s’est de nouveau révélé à lui!  Remarquez l’importance qui est 
donnée aux âges:  17:17:  “Naîtrait-il un fils à un homme de 100 ans?  Et Sara, âgée de 90 ans, 
accoucherait-elle?”  17:24:  “Abraham était âgé de 99 ans, lorsqu’il fut circoncis.  Son fils Ismaël 
était âgé de 13 ans, lorsqu’il fut circoncis.”  Et bien entendu Isaac, l’enfant promis, n’a pas encore 
d’âge!  Souvenons-nous de quelle manière Dieu avait commencé cette révélation à ce vieillard 
d’Abraham, 17:1:  “Lorsqu’Abram fut âgé de 99 ans, l’Éternel lui dit:  Je suis le Dieu tout-puissant 
(El Shaddaï).  Marche devant ma face et sois intègre.”

Thème:  Le Tout-Puissant promet la vie à des morts.

1. Des promesses pour la vieille Sara (17:15-17)
2. L’alliance avec l’enfant promis Isaac (17:18-22)
3. L’obéissance du vieil Abraham (17:23-27)

1. Des promesses pour la vieille Sara (17:15-17)

Abraham et Saraï sont maintenant très vieux.  C’est pourtant la première fois que Dieu leur précise 
que ce sera Saraï la mère de la descendance promise.  Jusqu’à maintenant, Dieu s’était limité à dire 
qu’Abraham aurait une descendance.  Comme Saraï n’était plus en âge d’avoir des enfants, les deux 
ont cru bon d’employer les services d’une “mère porteuse”.  Ça fait maintenant 13 ans qu’Ismaël 
est né, cet enfant selon la chair, selon la “sagesse humaine”, et non selon la promesse.  Malgré la 
faute d’Abraham et Saraï dans l’histoire avec Agar, et même s’ils ont perdu tout espoir d’avoir eux-
mêmes un enfant, ils pourront encore goûter à la bonté gratuite de Dieu.  Pendant 13 ans, Abraham et 
Saraï ont sans doute pensé que la promesse de Dieu allait s’accomplir à travers Ismaël.  Mais non!  El 
Shaddaï, le Dieu puissant, a des projets plus grandioses.  Dieu a maintenant des choses à dire au sujet 
de Saraï.

17:15:  “Pour ce qui est de ta femme Saraï, tu ne l’appelleras plus Saraï; mais son nom sera Sara.”  
Depuis 90 ans, Saraï s’appelle “ma princesse”.  Depuis le jour de leur mariage, elle est “ma 
princesse” pour Abraham.  Mais son Père céleste vient de lui donner un nouveau nom, à elle aussi.  
Désormais, elle ne sera plus Saraï, “ma Princesse”, mais Sara, “Princesse”.  Ce changement de nom 
est expliqué par le contexte, 17:16:  “Je la bénirai et je te donnerai d’elle aussi un fils; je la bénirai 
et elle donnera naissance à des nations; les rois de plusieurs peuples sortiront d’elle.”  Son premier 
nom indiquait son appartenance à son mari et à une seule famille.  Son nouveau nom indique une 
vocation bien plus grande.  Dieu change son nom pour élargir sa principauté.  Cette vieille qui est 
presque morte donnera naissance à des nations, à des rois et au Prince des rois de la terre.  Elle 
deviendra l’arrière-arrière-arrière-grand-mère du plus grand des Rois, Jésus-Christ, notre Sauveur!  
Sara n’est donc pas oubliée.

Mais comment se fait-il qu’une nouvelle aussi importante ne soit pas directement communiquée à la 
personne concernée?

Q.:  Pourquoi les promesses concernant Sara ont-elles été communiquées à Abraham et non à Sara?

Dieu n’a pas laissé la femme en dehors de son plan.  Elle aussi fait partie de l’alliance.  Toutes les 
bénédictions de l’alliance sont également pour elle.  Elle est “cohéritière de la grâce de la vie” (1 Pi. 
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3:7).  Mais il existe tout de même une différence entre Abraham et Sara.  C’est avec Abraham que 
Dieu a établi son alliance, tout comme il avait fait avec Adam et avec Noé.  La Bible ne dit pas que 
Sara est “la mère de tous les croyants”.  L’apôtre Pierre dit seulement que les femmes chrétiennes 
sont devenues les descendantes de Sara (1 Pi. 3:6).  Héb. 11:11-12:  “C’est par la foi aussi que Sara 
elle-même, malgré son âge avancé, fut rendue capable de donner le jour à une descendance parce 
qu’elle tint pour fidèle celui qui a fait la promesse.  C’est pourquoi d’un seul homme - et d’un 
homme déjà atteint par la mort - sont issus des descendants aussi nombreux que les étoiles du ciel et 
que le sable qui est au bord de la mer et qu’on ne peut compter.”  C’est à Abraham que Dieu s’est 
révélé, c’est à lui qu’il annonça sa promesse et c’est avec lui qu’il établit son alliance, et non pas avec 
Sara.  Dieu n’a pas besoin de faire une deuxième alliance ou de répéter ses promesses à Sara, ou de 
traiter avec elle séparément de son mari.  Sara est incluse dans son mari.  Mais c’est elle-même qui fut 
rendue capable de donner le jour à une descendance.

Et quelle est la réaction d’Abraham à cette nouvelle?  Il tombe face contre terre et il éclate de rire!  
Que signifie ce rire?  L’avis des commentateurs est partagé.  Certains pensent que c’est un rire 
d’incrédulité.   Ma vieille Sara qui va accoucher?  Quelle bonne blague!  Dans ce cas, Abraham, qui 
se tenait devant l’Éternel, aurait péché contre Dieu et il aurait rejeté sa promesse.  Mais le Seigneur ne 
lui fait pas de reproche (contrairement à Sara qui a ri elle aussi, 18:12-15).  On comprend plutôt que 
c’est un rire de joie mêlé d’étonnement.  Abraham avait de la peine à en croire ses oreilles!  Il s’est 
dit en lui-même:  “Naîtrait-il un fils à un homme de 100 ans?  Et Sara, âgée de 90 ans, 
accoucherait-elle?”  Ce ne sont pas là des paroles de doute, mais d’étonnement et d’admiration.  Car 
nous savons qu’il n’a pas douté.  Rom. 4:19-21:  “Et, sans faiblir dans la foi, il considéra son corps 
presque mourant, puisqu’il avait près de cent ans, et le sein maternel de Sara déjà atteint par la 
mort.  Mais face à la promesse de Dieu il ne douta point, par incrédulité, mais fortifié par la foi, il 
donna gloire à Dieu, pleinement convaincu de ceci:  ce que Dieu a promis, il a aussi la puissance de 
l’accomplir.”  Oui, seul El Shaddaï est assez puissant.  Cette promesse était tellement contraire à toute 
attente humaine qu’il a éclaté de rire, comme on éclate de rire quand il nous arrive quelque chose 
d’inattendu.  Abraham  s’humilie devant Dieu, bouleversé d’entendre la promesse.  Lui et sa femme 
étaient si vieux qu’ils étaient pratiquement morts.  Cela semblait impossible qu’ils aient des enfants.  
Mais Dieu est puissant pour faire sortir la vie de ces corps morts.

Son rire était un rire de joie.  Les promesses du Seigneur procurent une grande joie.  Jésus a dit aux 
Juifs:  “Abraham a tressailli d’allégresse à la pensée de voir mon jour:  il l’a vu et il s’est réjoui.”  
(Jean 8:56).  Dans la promesse de la terre de Canaan, il a vu la cité céleste.  Dans la promesse d’Isaac, 
il a vu Jésus-Christ.  Quand on est surpris de joie, ça peut provoquer le rire.  Ps. 126:1-2:  “Quand 
l’Éternel ramena les captifs de Sion, nous étions comme ceux qui font un rêve, alors notre bouche 
riait de joie, et notre langue poussait des cris de triomphe.  Alors on disait parmi les nations:  
L’Éternel a fait pour eux de grandes choses, nous sommes dans la joie!”

Q.:  Avons-nous déjà éclaté de rire devant la grâce inattendue de Dieu dans nos vies?

Après la naissance de l’enfant, Abraham a dû rire bien des fois.  Son rire exprimait non seulement 
son étonnement pour cet enfant, mais aussi son étonnement de voir la fidélité, la faveur et la puissance 
de Dieu accomplir sa promesse de sauver le monde.  Si nous croyons, nous pouvons rire de joie et 
d’étonnement nous aussi de recevoir la vie nouvelle et la rédemption par Jésus-Christ.

Q.:  Pourquoi Dieu a-t-il attendu si longtemps avant de réaliser ses plans envers Abraham et Sara?

Il voulait s’assurer qu’on comprenne bien la nature de son oeuvre de rédemption.  L’oeuvre de 
rédemption qu’il préparait déjà pour nous est un grand miracle.  Les voies du Seigneur sont 
contraires à toute attente humaine.  Un enfant naîtra de deux vieilles personnes.  Beaucoup de choses 
contraires à l’ordre naturel se sont produites dans la vie d’Abraham.  Il n’était pas permis à Abraham 
de rien faire par ses propres forces ou ses propres ressources pour qu’il puisse réaliser que la 
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promesse qui lui a été faite s’accomplira uniquement grâce à la puissance de Dieu.  Abraham avait 
proposé à Dieu qu’Ismaël soit la descendance promise, mais la naissance d’Ismaël était le produit de 
la nature, alors qu’il fallait un acte surnaturel (Gen. 17:18-19).  La naissance de la vie à partir de la 
mort était un miracle, tout comme la rédemption du monde est un miracle.  La naissance du Seigneur 
Jésus, ses souffrances, sa mort, sa résurrection des morts, son envoi du Saint-Esprit pour appliquer sa 
rédemption dans nos coeurs, tout cela est un grand miracle.  Dieu  donne la vie à des morts 
ambulants!  Cette oeuvre de rédemption va à l’encontre de toute attente humaine.  Dieu agit ainsi 
pour montrer qu’il est le Tout-Puissant et que nous dépendons entièrement de sa promesse sans 
laquelle il nous est impossible d’avoir la vie véritable.  Croyons-nous dans le miracle que Dieu a 
accompli dans la vie d’Abraham et de Sara?  Si oui, croyons aussi que Dieu va accomplir le miracle 
de changer notre mort en vie.  La vie que nous recevons à notre naissance est mort devant Dieu, car 
nous ne voulons pas de l’amour de Dieu.  Mais il nous fait naître à une vie nouvelle, une vie qui nous 
amène à le rechercher et à l’aimer à notre tour.  Dieu nous fait souvent attendre la réalisation de ses 
promesses.  Il a des raisons d’agir ainsi.  Il veut de cette façon développer notre patience et nous 
amener à désespérer de nous-mêmes, pour que nous puissions reconnaître et apprécier la puissance 
de sa délivrance et qu’il soit davantage glorifié.

2. L’alliance avec l’enfant promis Isaac (17:18-22)

Abraham avait déjà un fils qu’il aimait tendrement.  Il n’espérait pas d’autre fils.  Ismaël n’était-il 
pas le fils que Dieu avait promis?  Si seulement ce fils pouvait survivre, grandir et se multiplier, la 
promesse de Dieu s’accomplirait.  Mais voici que Dieu lui promet un autre fils, un fils par Sara.  
Qu’arrivera-t-il donc à Ismaël?  Dieu va-t-il le lui enlever?  Ce garçon devra-t-il porter la malédiction 
de leur incrédulité?  Abraham prie donc:  “Oh! qu’Ismaël vive devant ta face!”  Abraham désirait 
tant qu’Ismaël vive devant la présence de Dieu!  

Et Dieu répondit. 17:19:  “Certainement, ta femme va te donner un fils.”  On pourrait dire:  “Tu 
auras encore plus”. Le cadeau que tu as reçu (Ismaël) t’empêche de voir celui plus grand que je 
t’annonce.  Maintenant donc élargis ton coeur afin que tu reçoives ce que je te promets de Sara.  
“J’établirai mon alliance avec lui.”

Q.:  Dieu a-t-il complètement exclu Ismaël de son alliance?

17:21 - Il semble qu’Ismaël ne fasse pas partie de l’alliance.  Dieu va bénir Ismaël, mais son alliance 
il l’établira avec Isaac qui n’est pas encore né.  Mais ce verset est précédé du v. 7 où il est dit que 
Dieu a établi son alliance avec Abraham et ses descendants et que la circoncision en sera le signe.  
Tout de suite après, Abraham a circoncis Ismaël.  Il semble avoir été compté parmi la descendance de 
l’alliance.

(Calvin):  Dieu constitue Isaac comme celui d’où viendrait le salut, mais il n’exclut pas entièrement 
Ismaël de l’alliance.  En adoptant toute la maison d’Abraham, Dieu adjoint Ismaël à son fils Isaac 
comme un membre inférieur à Isaac, jusqu’à ce qu’Ismaël se retranche complètement de la maison 
de son père.  La circoncision n’a pas été inutile.  Il pouvait participer à l’alliance avec son frère 
jusqu’à ce qu’il en soit déchu.  Le point principal:  Dieu établit Isaac comme l’héritier légitime.

17:20:  Dieu fait une nette distinction entre les deux enfants d’Abraham.  Il montre ainsi que l’un est 
l’enfant de la chair et que c’est dans la race d’Isaac qu’il faut chercher le salut.  Cela ne veut pas dire 
qu’il enlève à Ismaël l’espérance du salut éternel.  Il sera possible pour Ismaël de vivre à la lumière 
du Rédempteur à venir.  Le Seigneur a promis de bénir Ismaël en autant qu’il gardait précieusement 
son lien avec le Seigneur et qu’il acceptait que ce soit Isaac le porteur de la promesse.  Cette 
distinction montre bien que les promesses de Dieu aux patriarches n’étaient pas purement matérielles 
ou terrestres.  Tout ce qu’on pouvait souhaiter pour la vie terrestre, Dieu le promet largement à 
Ismaël.  Mais cela n’est rien comparé aux bénédictions éternelles promises aux enfants spirituels que 
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nous possédons en espérance.  Par amour pour Abraham, Dieu accorde quelque faveur à toute sa race 
et sans exaucer la totalité du souhait d’Abraham.  Il deviendra le père de 12 princes et deviendra une 
grande nation.  Cela va s’accomplir un peu plus tard dans la vie d’Ismaël, quand il donnera naissance 
à 12 fils qui deviendront 12 princes (Gen. 25:12-16).

Mais Ismaël n’aura pas un avenir aussi grand qu’Isaac.  Le Seigneur a dit qu’il établirait son alliance 
avec Isaac.  Cela signifie que c’est Isaac, et non Ismaël, qui deviendra le père du Sauveur, en qui 
l’alliance est assurée.  Dieu restreint l’alliance spirituelle à une seule famille afin qu’Abraham 
apprenne à espérer la bénédiction promise à travers Isaac, et non comme la fausse espérance qu’il 
s’était auparavant imaginée.  Il a fallu d’abord que Dieu arrache ce faux espoir de son coeur pour 
qu’il se confie ensuite dans la ferme vérité de Dieu.

Le Seigneur fait connaître le nom que l’enfant devra porter, 17:19:  “et tu l’appelleras Isaac”, ce qui 
signifie “rire”.  L’année prochaine, un nouveau bébé va venir au monde.  Il va s’appeler Isaac, le 
Rire.  Ce sera le fils de Sara, son fils à lui, Abraham, leur fils ensemble.  L’année prochaine, ces deux 
“p’tits vieux” vont tenir dans leurs bras “Rire”, Isaac.  Ce sera un sujet de rire et de réjouissance, 
car Dieu va leur donner une grande joie dans leur vie.  Ce nom rappellera qu’Abraham a ri au sujet 
du miracle annoncé par Dieu, tout comme nous rions de joie quand nous pensons aux miracles de 
Dieu.

Une fois qu’il a terminé de parler à Abraham, Dieu est reparti, il est monté au ciel.  Abraham était 
toujours la face contre terre, tout seul. Que penser de tout cela?  Dieu vient de lui dire des choses 
extraordinaires.  Faut-il croire tout cela?  Oui, Abraham a cru!  Et quand on croit, on se lève et on 
obéit au Seigneur.

3. L’obéissance du vieil Abraham (17:23-27)

Le Seigneur a fait des promesses à Abraham et à ses descendants en ajoutant l’ordre de garder son 
alliance.  L’alliance de Dieu comprend des promesses et des obligations.  Le Tout-Puissant a promis 
d’être leur Dieu et de se donner à eux.  Maintenant, Abraham et sa maisonnée doivent répondre au 
Seigneur.  Et Abraham répond positivement.  Il se relève et obéit au commandement du Seigneur.

Q.:  Comment pourrions-nous qualifier l’obéissance d’Abraham?

a. Une obéissance sans réserve.  Dieu lui a commandé de faire quelque chose de difficile, de 
douloureux.  Pour un homme aussi vieux, était-ce une opération vraiment nécessaire?  Abraham 
aurait pu trouver toutes sortes de raisons pour s’objecter.  Il aurait pu dire:  “Pourquoi avoir si 
longtemps attendu avant de me demander de me faire circoncire?  Maintenant que je suis au bord de 
la tombe, ai-je besoin de me couper un bout de peau pour être sauvé?”  Mais Abraham surmonte ces 
questions et marche dans l’obéissance, sans craindre de s’infliger une blessure.  Il  n’a pas demandé 
pourquoi et ne s’est pas objecté.  La Parole de Dieu était sa nourriture.  La raison pour laquelle il l’a 
fait, c’est que Dieu lui a demandé, ce qui est en soi une raison suffisante.

b. Une obéissance prompte.  Il ne remet pas au lendemain, mais il obéit immédiatement au 
commandement de Dieu.  Deux fois, le texte insiste pour dire qu’il a exécuté l’ordre du Seigneur “le 
jour même”.  17:23:  “Il les circoncis le jour même”.  17:26:  “Ce jour même, Abraham fut circoncis, 
ainsi que son fils Ismaël”.  Il est important de prendre le temps de réfléchir avant de prendre des 
décisions, mais quand la Parole de Dieu nous demande des choses claires et précises, ne tardons pas à 
obéir au Seigneur:  Ps. 119:59-60:  “Je réfléchis à mes voies et je ramène mes pas vers tes préceptes.  
Je me hâte, je ne diffère pas d’observer tes commandements.”

c. Une obéissance entière.  Abraham aurait pu se contenter d’une obéissance partielle, par exemple 
en circoncisant les gens de sa maisonnée, mais en omettant de se circoncire lui-même, ou bien en 
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prenant pour lui seul le signe de l’alliance et en négligeant d’appliquer le signe aux autres.  Non, il 
ne s’est pas laissé décourager par la tâche qui était devant lui.  Il y avait beaucoup d’hommes dans sa 
maison et à son service. On aurait pu craindre que ces hommes refusent ou se révoltent. Mais 
Abraham s’est appuyé sur la Parole de Dieu, il a entrepris ce que Dieu lui a demandé.  Encore une 
fois, le texte insiste, 17:23:  “Abraham prit son fils Ismaël, tous ceux qui étaient nés dans sa maison et 
tous ceux qu’il avait acquis au prix de son argent, tous les mâles parmi les gens de sa maison, il les 
circoncit le jour même, comme Dieu le lui avait dit.” (répété au verset 27).  Son obéissance était 
complète.  Il a donné le bon exemple à sa famille.   Pas mal pour un “p’tit vieux”!  Nous ne 
devrions pas nous décourager et abandonner devant la tâche que Dieu nous donne d’enseigner 
l’Évangile à nos enfants et de le prêcher au monde entier.  Nous devrions avoir comme devise:  “Moi 
et ma maison nous servirons l’Éternel.”  (Jos. 24:15).  Nos efforts ne seront pas inutiles.

N.B.:  Abraham a circoncis Ismaël, car même si l’alliance allait être établie avec Isaac et sa 
descendance et que le Sauveur naîtrait d’Isaac et non d’Ismaël, Ismaël avait droit aux privilèges de 
l’alliance.  Abraham a également circoncis “des fils des étrangers” (17:27):  ceux qui ont été 
circoncis n’étaient pas seulement ceux nés dans la maison d’Abraham, mais aussi les étrangers qui 
l’ont servi et qui, eux aussi, avaient part à la promesse, même s’ils n’étaient pas descendants 
physiques d’Abraham et d’Isaac.

d. Une obéissance de la foi.  Le Seigneur avait Dieu, 17:1:  “Je suis le Dieu tout-puissant. Marche 
devant ma face et sois intègre.”  El-Shaddaï est puissant pour accomplir sa promesse au moyen d’un 
grand miracle.  Le Seigneur lui a simplement demandé de marcher devant sa face dans l’obéissance 
et l’intégrité, en comptant sur la seule puissance de Dieu, et non sur ses propres moyens.  Si Abraham 
n’avait pas embrassé avec certitude les promesses de Dieu, il n’aurait pas été si prompt à obéir.  
Abraham a vécu par la foi.  La parole de Dieu était sa nourriture.  Et la foi mène à l’obéissance.  
Abraham a cru en Dieu et par conséquent il a obéi à Dieu.  El Shaddaï donne la vie aux morts.  La 
Parole de Dieu lui a donné force et vigueur.  L’Esprit Saint lui a donné la vie spirituelle le rendant 
capable de répondre à son Dieu.  La réponse de la foi aux merveilles de la fidélité et de l’amour de 
Dieu c’est l’obéissance d’un enfant.

Q.:  De quelle manière devrions-nous exprimer l’obéissance de la foi dans nos vies?

Si nous croyons que le Seigneur est le Tout-Puissant, celui qui accomplit ses promesses, nous allons 
répondre à sa Parole comme des enfants.  Il est hors de question de répliquer ni même de reporter à 
plus tard notre obéissance à ses commandements.  Nous obéissons tout de suite en plaçant notre foi 
dans ses promesses.  Si nous présentons toutes sortes d’objections, cela prouve que nous manquons 
de foi dans la grâce toute puissante par laquelle il nous sauve.  Il est nécessaire de répondre avec foi 
et obéissance pour vivre en communion avec Dieu dans son alliance, mais cette réponse vient de la 
puissance de Dieu à nous donner la vie nouvelle par sa Parole et son Esprit.  “Je suis El Shaddaï, le 
Tout-Puissant.  Marche devant ma face et sois intègre!”

- 16 -


